
 

 

 
Conférence annuelle sur le pluralisme, 2018 

 
 

Introduction  
 

Son Altesse l’Aga Khan  

Londres, Royaume-Uni – 4 octobre 2018 
  

 

Bismillah-ir-Rahman-ir-Rahim 

 

Vos Excellences  

Ministres  

Madame Armstrong 

Mesdames et Messieurs 

 

 

J’ai l’immense plaisir de vous accueillir, au nom du conseil d’administration du Centre mondial 

du pluralisme, à la Conférence sur le pluralisme 2018 au nouveau Centre Aga Khan ici, à 

Londres.   

 

D’entrée de jeu, j’aimerais souligner le décès de notre collègue administrateur, feu Kofi Annan.   

 

J’ai eu le privilège de connaître M.  Annan et de travailler avec lui pendant de nombreuses 

années.  Il a beaucoup contribué au Centre mondial du pluralisme, un de ses nombreux apports 

exceptionnels à l’humanité.  Il nous manquera énormément.  Nos pensées accompagnent 

madame Annan en cette période difficile.  Il est encourageant de savoir que le travail de la 

Fondation Kofi Annan pour un monde plus juste et pacifique se poursuit.   

 



Mesdames et Messieurs, permettez-moi de parler un instant de ce magnifique édifice et du 

pouvoir transformateur de l’architecture.  J’espère que vous aurez l’occasion d’explorer l’édifice 

et particulièrement de visiter sa série de jardins, de cours et de terrasses uniques, tous inspirés par 

une région différente du monde islamique. 

 

L’édifice témoigne de l’importance de l’éducation et accueille d’ailleurs deux institutions 

pédagogiques : l’Université Aga Khan pour l’étude des civilisations musulmanes et l’Institut des 

Études Ismailies.   

 

À travers la recherche et l’apprentissage, ces institutions contribueront à une meilleure 

compréhension de l’histoire et des différentes traditions des civilisations musulmanes.  Ce 

faisant, elles devraient aider à jeter un pont sur l’abime d’ignorance qui a caractérisé les relations 

islamiques occidentales pendant beaucoup trop longtemps.   

 

La conférencière de ce soir, Karen Armstrong, est une personne qui a contribué de façon 

remarquable à éclairer l’islam, le judaïsme et le christianisme, et d’ailleurs, la compréhension de 

toutes les grandes traditions religieuses.   

 

Historienne des religions des plus respectées et prolifiques, Mme Armstrong a écrit plus de vingt 

livres traduits en quarante-cinq langues.  Notamment, dans Fields of Blood: Religion and the 

History of Violence, elle remet en question la perception selon laquelle la religion était la cause 

de nombreux conflits violents de l’histoire et soutient de façon convaincante que dans plusieurs 

cas, la religion était un prétexte.  Penseuse et activiste originale, son travail est reconnu bien au-

delà des cercles de théologiens et de philosophes.   

 

Diplômée de l’Université d’Oxford en littérature, Mme Armstrong a commencé par enseigner 

avant de devenir, en 1982, auteure et communicatrice pigiste.  Après avoir été engagée pour 

travailler sur un documentaire sur Saint-Paul, elle a passé du temps au Moyen-Orient.  Elle a été 

inspirée par son séjour dans la région, où elle a appris et réfléchi sur les grandes religions et 

trouvé sa vocation en tant qu’auteure explorant les points communs des religions de l’islam, du 



judaïsme et du christianisme tels que la règle d’or, c’est-à-dire se comporter envers les autres 

comme nous aimerions qu’ils se comportent envers nous.   

 

En février 2008, Mme Armstrong a été invitée à participer à la série de conférences TED, où elle 

a plaidé pour la création d’une Charte de la compassion.  Sa conférence a eu un grand impact et 

lui a fait remporter le convoité prix TED qui lui a permis de mettre en œuvre les débuts de la 

Charte de la compassion. 

 

Un an et demi plus tard, la version finale de la Charte de la compassion a été diffusée.  Le 

processus de sa création a inclus les contributions de plus de 150 000 personnes du monde entier, 

qui ont envoyé leurs réflexions en ligne.  Leurs idées ont ensuite été affinées en une version 

finale par un groupe d’éminents théologiens.   

 

Ce concept de compassion touche les gens.  Lors qu’Amin Hashwani, un chef d’entreprise et 

activiste du Pakistan, a entendu la conférence TED de Mme Armstrong, il a été profondément 

touché.  En 2011, Amin Hashwani a fondé le Compassionate School Network, un programme 

destiné à entraîner les écoles et les éducateurs à développer les compétences des étudiants avec 

compassion.  Son programme fonctionne toujours avec grand succès.   

 

L’élan et l’enthousiasme suscités par cette initiative mondiale ont débouché sur un autre livre 

remarquable de Mme Armstrong : Compassion : Manifeste révolutionnaire pour un monde 

meilleur. 

 

Mesdames et messieurs, en entrevoyant l’avenir, je pense qu’un des plus grands défis du monde 

entier sera de trouver des façons d’en arriver à une meilleure compréhension profonde de l’autre 

et de ce qui nous rend tous uniques en tant qu’êtres humains et en tant que communautés. 

 

Pour réaliser cet objectif vital, des penseurs et des auteurs réfléchis, créatifs et empathiques 

seront extrêmement importants.   

 

https://charterforcompassion.org/amin-hashwani
https://www.ted.com/talks/karen_armstrong_makes_her_ted_prize_wish_the_charter_for_compassion
https://www.ted.com/talks/karen_armstrong_makes_her_ted_prize_wish_the_charter_for_compassion
https://charterforcompassion.org/compassionate-schools-network-pakistan


Ce soir, nous avons le privilège d’entendre une de leurs voix les plus respectées : Karen 

Armstrong.  Merci. 

 


